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   Il fait chaud.
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 Un guide de conversation
original et facile contenant :
•  une première partie consacrée au provençal 

marseillais, idiome qui a précédé le français 
de Marseille dont il est fortement imprégné. 
Sa grammaire, sa prononciation, les phrases 
et mots clés et les données culturelles.

•  une deuxième partie consacrée au français 
de Marseille avec ses expressions typiques, 
son vocabulaire haut en couleurs et ses façons 
de dire et de communiquer, répartis dans 
40 rubriques thématiques. 

•  un lexique de plus de 1000 mots.
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  — Hoou gàrri !
   Fa caud. 

 BLaBlaBLA

 blablaBla 

 Dequé vòu dire ’cò ?

CHIFFRES ET NOMBRES EN PROVENÇAL
MARSEILLAIS

(Voir p. 48 pour la prononciation et les particularités.)

1 un (m.) 10 dès (prononcez dèz 
1 uno (f.)  devant voyelle)
2 dous / doui (m.) 11 vounge
2 doues / douei (f.) 12 douge
3 tres / trei 13 trege
4 quatre 14 quatorge
5 cinq cinq 15 quienge
6 sièis 16 sege
7 sèt 17 dès-e-sèt
8 vue 18 dès-e-vue
9 nòu 19 dès-e-nòu

20 vint 30 trento
21 vint-un 31 trento-un
22 vinto-dous 32 trento-dous
22 vinto-doues
23 vinto-tres

40 quaranto 80 quatre-vint
50 cinquanto  (aussi vuetanto, vieilli)
60 sieissanto 90 nounanto
70 setanto

100 cènt 300 trei cènt
101 cènt-un

1 000 milo 100 000 cènt milo
1 001 milo-un 1 000 000 un milien
2 000 doui milo 2 000 000 doui milien

QUELQUES MOTS UTILES EN FRANÇAIS
MARSEILLAIS
Adieu ! Bonjour !
Qué mé dis ? Quelles nouvelles ?
Avoir l’accent pointu prononcer le français sans l’accent du Midi
Hoou gàrri ! Salut l’ami !
Collègue copain
Minot gamin
Pitchoun petit, enfant
Dégun personne (pronom indéfi ni)
Voui, voueille oui
Vaï ! Allons donc !
Tè ! Tiens !
Vé ! Regarde !
Maï ! Encore !
Qué ? Quoi ?
Zou ! Allez !
Fada fou, (féminin : fadade)
Brave gentil(le), important(e)
Peuchère Le/la pauvre !
Fatche de… ! juron
Fan de… ! juron
Ensuqué abruti
L’as paga lou capèu ? Tu l’as payé le chapeau ? (pour se moquer)
Le oaï le bazar
Bouléguès pas ! Attendez ! Ne bougez pas !
Ho santon, boulègue ! Ho, fainéant, remue-toi !
Esquicher serrer
Le bouchon le but / le cochonnet (au jeu de boules)
La pile l’évier
Un moulon un tas
Le fériboite le ferry-boat (sur le Vieux-Port)
L’Évêché l’hôtel de police
Le Vélodrome le stade de football
L’ohème l’Olympique de Marseille (club de
 football)
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Ce manuel ne prétend pas remplacer un cours de langue, 
mais si vous investissez un peu de temps dans sa lecture et 
apprenez quelques phrases, vous pourrez très vite commu-
niquer. Tout sera alors différent, vous vivrez une expérience 
nouvelle. 

Un conseil : ne cherchez pas la perfection ! Vos interlocuteurs 
vous pardonneront volontiers les petites fautes que vous 
pourriez commettre au début. Le plus important, c’est 
d’abandonner vos complexes et d’oser parler.
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LE PROVENÇAL MARSEILLAIS

LA LANGUE PROVENÇALE : 
PRÉSENTATION GÉNÉRALE

Le provençal est une langue romane : il vient du latin popu-
laire, comme par exemple l’italien, le corse, le français, le 

gascon, l’espagnol… et tant d’autres encore ! Le provençal 
ressemble, en gros, à un intermédiaire entre l’italien, le fran-
çais et l’espagnol. La langue la plus proche du provençal, c’est 
son voisin le niçois (en provençal lou nissart). Pour imaginer 
ou entendre la musicalité propre du provençal, rien de mieux, 
faute de rencontrer facilement des gens qui le parlent – surtout 
à Marseille –, que d’écouter tout simplement des Provençaux 
parler français avec un bon accent provençal, et notamment 
des vieux Marseillais.

L’ancien provençal, celui dont on a retrouvé le souvenir dans 
des poèmes ou des documents du Moyen Âge, ne ressemble 
pas beaucoup au provençal moderne. Celui-ci a tellement 
évolué que les Provençaux d’aujourd’hui seraient bien en 
peine pour reconnaître leur langue sous sa forme médiévale. 
Et ne parlons pas de la lire ou de la comprendre ! En revanche, 
dès le XVIe siècle, le provençal prend l’essentiel de son allure 
d’aujourd’hui. Depuis cette époque, c’est surtout dans les 
écrits privés et dans la brillante littérature provençale qu’on 
le trouve. On rencontre aussi l’appellation “langue d’oc” pour 
parler du provençal, et surtout de l’ancien provençal. C’est 
en effet ainsi que les lettrés désignent l’ensemble des parlers 
romans du sud de la France, y compris le languedocien, le 
béarnais, le gascon, le limousin…, parce que ces parlers – qui 
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sont devenus des langues distinctes – partageaient quelques 
caractéristiques linguistiques… En fait, c’est surtout dû au fait 
que “oui” s’y dit en général avec un mot qui provient du latin 
hoc : en provençal o ou vo, mais aussi vouei, vouèio, voua, 
notamment à Marseille.

Le nom de la langue

Pendant longtemps, le terme provençal a aussi servi à désigner 
l’ensemble de ces parlers du sud de la France, à cause de son 
prestige, ce qui ne clarifiait pas les discussions ! Aujourd’hui, 
les choses sont plus simples : provençal désigne la langue de 
la Provence (dont le provençal marseillais) et langues d’oc 
désigne, de façon un peu savante, la famille des langues roma-
nes du sud de la France, à l’exception du catalan et du corse 
qui appartiennent à d’autres familles linguistiques.

Un troisième terme est revenu brouiller un peu les pistes : 
occitan, mot créé récemment à partir d’un adjectif qui dési-
gnait la région du Languedoc (de Toulouse à Montpellier) en 
latin médiéval. Ce terme est surtout utilisé comme synonyme 
de “languedocien” mais parfois comme synonyme de “langue 
d’oc” ! Dans ce livre, on applique un usage largement majori-
taire et clair : on dit provençal (en provençal, prouvençau).

La langue provençale a subi depuis deux cents ans, comme 
toutes les langues régionales au sein de cette France cen-
trée sur Paris (un nom qui fâche à Marseille !), une certaine 
dévalorisation par rapport au français. On a même dit que ce 
n’était qu’un mauvais “patois”, mélange de français déformé 
et d’italien ou d’espagnol. C’est faux, bien sûr, mais ça a laissé 
des traces… Beaucoup de Provençaux, et peut-être davantage 
encore de Marseillais, appellent leur parler local patois et 
plus précisément patois provençal ou patois marseillais, en 
marseillais, patouas marsihés.
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BIENVENUE SUR LA PLANÈTE “MARS”... :
MARSEILLE ET SES NOMS

Certains auto-stoppeurs de la région désireux de se ren-
dre à Marseille se contentent d’écrire “Mars” sur leurs

cartons. Non, Marseille n’est pas peuplée de petits hommes
verts, et ces auto-stoppeurs n’ont été abusés ni par (trop) de
petits jaunes, ni par le cagnard, fort soleil. Depuis les années
1990, la ville est parfois surnommée la “planète Mars”. Il y
a bien sûr un jeu de mot facile créé par simple coupure :
Mars(-eille), mais l’évocation de la planète n’est pas gratuite.
Mars a toujours intrigué les hommes, fascinés d’y trouver
– peut-être – des êtres doués de raison, différents mais aussi
pensants. Il s’agit de la planète la plus proche de la Terre
dans l’imagination humaine, mais aussi la plus inquiétante.
Marseille a hérité d’une partie de cette réputation : c’est la
ville rebelle par excellence, qui ne se soumet jamais à aucune
autorité. Il y a du défi dans ce vocable. Pas étonnant qu’il soit
né et qu’il ait été développé grâce aux rappeurs du groupe
“IAM” à l’occasion de leur premier album, ... de la planète
Mars (1991) dans la chanson “Planète Mars”. Deux ans plus
tard, en 1993, “IAM” revenait à la charge avec une violente
chanson, “Mars contre-attaque”. On sait aussi que l’une des
diverses interprétations du sigle “IAM” est “Invasion Arrivant
de Mars”. Ce mot a connu une heureuse fortune puisqu’il a
été peu à peu adopté pour désigner Marseille la rebelle. Sur
Internet, l’usage est particulièrement développé : des sites
évoquent la “planète Mars”, revendiquent une authenticité
“made-in-mars”, et beaucoup d’internautes se disent “from
Mars”... C’est bon à savoir ! Un festival annuel s’intitule

LE FRANÇAIS DE MARSEILLE
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Marsatac, et il est significatif de savoir que la municipalité
a baptisé la grande fête urbaine marquant le passage au XXIe

siècle la “Marscéleste”.

Les médias nationaux, soucieux d’éviter les répétitions, nom-
ment facilement Marseille “la cité phocéenne”. Les fondateurs
grecs de Marseille en seraient ravis, mais il s’agit là d’un cliché
plus que d’un nom symbolique. Les Marseillais ne l’emploient
guère et certains détestent la formule, qui est donc à éviter.

La ville a connu d’autres noms dans l’histoire. Le premier
qu’on lui connaisse fut Massalia en grec. Les Romains
modifièrent le nom en Massilia. Ces deux noms qui font
référence à l’Antiquité, mais aussi au passé glorieux de la cité,
sont encore parfois employés, notamment dans le nom de
l’un des plus célèbres groupes de la ville, le Massilia Sound
System, à l’origine d’une association, le Massilia Chourmo. La
fête commémorant la fondation de Marseille vingt-six siècles
auparavant fut appelée par la municipalité “La Massalia”.
En provençal, Marseille est Marsiho, nom qu’avait choisi le
marseillais André Suarès pour le titre de son violent essai sur
la ville paru en 1931.

LECTURE ET TRANSCRIPTION PHONÉTIQUE

Ces transcriptions phonétiques sont des approximations qui
tentent de rendre compte au mieux des prononciations

réelles, qui sont multiples et variables selon divers facteurs.
Si nous donnons des exemples avec des mots marseillais,
les règles de prononciation s’appliquent aux mots français
prononcés “à la marseillaise”, puisque la variété que nous
présentons est une façon de parler français. Le français de
Marseille ne dispose pas des mêmes systèmes de sons que
le français standard ou d’autres variétés de français : pour
un même mot, on ne prononce pas les mêmes voyelles de la
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même manière. Par exemple, on ne distingue pas ici a et â : il n’y
a que des a ouverts, on prononce de la même façon patte et pâte.
On prononce rose avec un o ouvert. De même, il est d’usage
ici, surtout chez les vieux Marseillais, de dire cami-on (kami-yòng)
pour camion, soluti-on (sólusi-yòng) pour solution, etc.

L’accent tonique

Si l’accent marseillais “chante”, c’est parce que l’on y sent une
certaine mélodie, avec des syllabes accentuées : elles portent
un accent tonique. Alors qu’en français d’ailleurs on place
plutôt l’accent vers la fin des phrases, ici, on appuie beaucoup
de mots sur l’avant-dernière syllabe. Cela concerne d’abord
tous les mots terminés par un -e, et l’on sait qu’ici, on pro-
nonce ces fameux e dits “muets” dans d’autres régions. Mais
l’accent tonique (signalé ici par un soulignement et souvent
indiqué par un accent graphique) porte sur des mots d’ori-
gine provençale, généralement terminés en -i : aiòli (ayòli),
pàti (pati), tòti (tòti), Menpenti (mè’mpènti), mèfi (mèfi ), stàssi
(stassi), tafanàri (tafanari), de biscànti (deu biska’nti), tronche
d’àpi (tRòngchœ d’api), engàmbi (angga’mbi), djòbi (djòbi), mais
aussi en -ou ou -o : tchòutchou (tchoutchou), gànchou (ga’nt-
chou), chourmo (tchouRmœ). Les mots d’origine italienne ont
aussi l’accent tonique sur la pénultième : fiòli (fyòli), santibelli
(sa’ntibèli), piacàmpi (pyaca’mpi), bàfi (bafi  ), spaghetti (spaguèti)... 
Cela concerne aussi les noms propres (et à Marseille, on dit
que la moitié des noms de l’annuaire se terminent par un -i) :
Rossi (Ròssi), Montanari (mò’n’tanaRi), Paoli (paòli), etc.
Des mots qui ne sont d’origine ni provençale ni italienne sont
marqués par cet accent tonique : on se souhaite donc un bon
appè’tit (bònapèti) et on a le tortico’li (tòrtikòli). Les humoristes
locaux, suivis par les galéjeurs de tous les jours, emploient
même cet accent pour créer des effets comiques : cela donne
le pi’pi (pipi ), le yè’ti (yèti), l’homéo’pathie (oméopati) ou même
Jè’sus (jèzu)...
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Comme pour le Provençal marseillais, nous vous donnons,
dans le tableau qui suit, un exemple de “français central de
la moitié nord de la France” dans la colonne “Transcription /
prononciation” et un ou plusieurs exemples de “français de
Marseille” dans la colonne “Explications / Exemples”.

Les voyelles

Lettre Transcription / Explications / Exemples
 Prononciation
a a de papa Toujours très ouvert : fada fada, fou
à a Toujours très ouvert et accentué :

  càcou kakou, frimeur, gàrri gaRi, rat
é é de été Fermé : dégun dégœng, personne,

  pénéquet pénéké, sieste
è è de fête, neige Ouvert et accentué : balèti balèti,

  fête, mèfi mèfi , attention !

Les e ne sont pas “muets” ! Pour “J’te racont’pas l’délir’qu’on
s’tap’au stad’”... vous entendrez plutôt : “Je te raconte pas le
délire qu’on se tap’ au stade “. Tous les e sont prononcés, sauf
liaison. Cela contribue à la musicalité de l’accent marseillais.
On ajoute même certains e codifiés : on dit peuneu peuneu,
et celui qui dit pneu se fait vite chambrer !

Prononciations du e
 œ engatse anggatsœ, embrouille
 eu fenestron feunèstRò’ng, petite fenêtre
 ò Plus rare, seulement par des person-
  nes avec un accent très marqué :
  voiture vwatchuRò
 o Plus rare, seulement par des personnes
  avec un accent très marqué : rogarde
  RogaHdœ, regarde, rocommencer
  Rokoma’ngsé, recommencer
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A
à si revèire au revoir
a(n)nado année
à à
abiha habiller
abriéu avril
acò ça
aculi acueillir
adessias ! salut ! (= au revoir)
adiéu ! salut ! (= bonjour)
aganta attrapper
agnèu agneau
agrada plaire
aie(t) ail
ajuda aider
alor alors
amelo amande
amendo amande
ami / amigo ami / amie
amour amour
ana aller
anis pastis
aprè(s) après
aprè(s)-dina (m.) après-midi
aprene apprendre
aou(st) août
aquelo empego ! ça alors !
aqui ici
aqui là
aqui voilà
aràngi orange
argèn(t) argènt
armàri (m.) armoire
aro maintenant
arresta arrêter
arriva arriver

asseta asseoir
au(t)/-to haut/e
aubre arbre
auriho oreille
autorouto autoroute
autouno automne
avança avancer
avé, agué avoir
avous(t) août

B
balanço balance
balèti bal
baloun ballon
baloun football
barrula ballader (se ~)
batèu bateau
bello-maire belle-mère
beloto belotte
bèn bien
benvengudo bienvenue
besougno (f.) appareil
bèsti bête
bèu / bello beau / belle
blan(c) / blanco blanc / blanche
blu / bluio bleu / bleue
bocho boule (à jouer)
bor(d) que puisque
bouas bois (forêt)
bouchoun but (pétanque)
bouco bouche
boui-abaisso (m.) bouillabaisse
boulega bouger
boulengié boulanger
bounjou bonjour
bouon / boueno bon / bonne
bouta mettre

PETIT LEXIQUE PROVENÇAL 
MARSEILLAIS – FRANÇAIS
NB : les consonnes mises entre parenthèses ne se prononcent pas. Le
genre est précisé lorsqu’il est différent du français.
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     — Salut l’ami !

   Il fait chaud.

 BLaBlaBLA

 blablaBla 

           Que signifi e cela ?
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 Un guide de conversation
original et facile contenant :
•  une première partie consacrée au provençal 

marseillais, idiome qui a précédé le français 
de Marseille dont il est fortement imprégné. 
Sa grammaire, sa prononciation, les phrases 
et mots clés et les données culturelles.

•  une deuxième partie consacrée au français 
de Marseille avec ses expressions typiques, 
son vocabulaire haut en couleurs et ses façons 
de dire et de communiquer, répartis dans 
40 rubriques thématiques. 

•  un lexique de plus de 1000 mots.
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  — Hoou gàrri !
   Fa caud. 

 BLaBlaBLA

 blablaBla 

 Dequé vòu dire ’cò ?

CHIFFRES ET NOMBRES EN PROVENÇAL
MARSEILLAIS

(Voir p. 48 pour la prononciation et les particularités.)

1 un (m.) 10 dès (prononcez dèz 
1 uno (f.)  devant voyelle)
2 dous / doui (m.) 11 vounge
2 doues / douei (f.) 12 douge
3 tres / trei 13 trege
4 quatre 14 quatorge
5 cinq cinq 15 quienge
6 sièis 16 sege
7 sèt 17 dès-e-sèt
8 vue 18 dès-e-vue
9 nòu 19 dès-e-nòu

20 vint 30 trento
21 vint-un 31 trento-un
22 vinto-dous 32 trento-dous
22 vinto-doues
23 vinto-tres

40 quaranto 80 quatre-vint
50 cinquanto  (aussi vuetanto, vieilli)
60 sieissanto 90 nounanto
70 setanto

100 cènt 300 trei cènt
101 cènt-un

1 000 milo 100 000 cènt milo
1 001 milo-un 1 000 000 un milien
2 000 doui milo 2 000 000 doui milien

QUELQUES MOTS UTILES EN FRANÇAIS
MARSEILLAIS
Adieu ! Bonjour !
Qué mé dis ? Quelles nouvelles ?
Avoir l’accent pointu prononcer le français sans l’accent du Midi
Hoou gàrri ! Salut l’ami !
Collègue copain
Minot gamin
Pitchoun petit, enfant
Dégun personne (pronom indéfi ni)
Voui, voueille oui
Vaï ! Allons donc !
Tè ! Tiens !
Vé ! Regarde !
Maï ! Encore !
Qué ? Quoi ?
Zou ! Allez !
Fada fou, (féminin : fadade)
Brave gentil(le), important(e)
Peuchère Le/la pauvre !
Fatche de… ! juron
Fan de… ! juron
Ensuqué abruti
L’as paga lou capèu ? Tu l’as payé le chapeau ? (pour se moquer)
Le oaï le bazar
Bouléguès pas ! Attendez ! Ne bougez pas !
Ho santon, boulègue ! Ho, fainéant, remue-toi !
Esquicher serrer
Le bouchon le but / le cochonnet (au jeu de boules)
La pile l’évier
Un moulon un tas
Le fériboite le ferry-boat (sur le Vieux-Port)
L’Évêché l’hôtel de police
Le Vélodrome le stade de football
L’ohème l’Olympique de Marseille (club de
 football)


